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12. Saint-Etienne, qui est surnommé l'église du Connétable, selon l'écrivain 
d'un manuscrit du rituel de l'an 1345: deux siècles après, l'an 1560, un certain 
Vahram fils du prêtre Léon, y écrivait l'hymnaire intitulé «Les Trésors». 

13. Saint-Mercure, maintenant en ruines, près des murailles de la ville. 

14. Saints-Pierre et Paul, tout en ruines; je ne l'ai pas trouvée citée dans 
les manuscrits. 

15. Saint-Athénogène, je crois que c'est la même que la Sancta-Etennacine, 
mentionnée dans la relation latine du concile de Sis de 1342; le curé de l'église à 
cette époque s'appelait Jean. 

Outre ces églises qui se trouvaient dans la ville même, on mentionne 
encore le Couvent de Maître Paul, au sud de Sis; c'est là que l'on conservait la 
Sainte Croix de Vanig ou Vango, et le dextre de saint Grégoire l'Illuminateur. 

16. L'église de Sainte-Anne, mère de la Sainte Vierge, construite en 1422, 
avec le couvent, par le catholicos Paul315, selon le mémoire d'un écrivain 
contemporain. 

                                                   
315  Le chroniqueur contemporain parle avec beaucoup d'éloges du catholicos, et il témoigne que, 

ce dernier «restaura de nouveau le siége de la capitale de la Cilicie et suivit les traces de ses 
ancêtres... il érigea le couvent de S. Paul au sud de Sis sous la protection de la Sainte-Croix 
de Vango et du dextre de S. Grégoire l'Illuminateur, et de Sainte Anne, mère de la Sainte 
Vierge, et l'église porte le nom de Sainte Anne...» Avec le catholicos est mentionné aussi son 
frère Arakel et le fils de celui-ci, Grégoire évêque de Hassenkef, et d'autres encore: on peut le 
voir dans l'arbre généalogique suivant: 

 

 


